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130 LA CROIX-ROUGE SUISSE

rest-ant auprfes du malade. Car s'il y a

des patients qui frottent leur thermomh-

tre pour faire inonter la temperature, il
y en a beaucoup plus souvent d'autres

Croix-Rouge

On lit dans la Revue medicale de Nor-
mandie:

«Aucun pays ne peut se vanter qu'il
ne verra jamais les horreurs de luttes
fratricides; done, tous ont iuteret ä se

demander si l'independance des ceuvres
d'assistance aux blesses est süffisante.

Ce qui s'est passe en Russie pendant
les journees revolutionnaires pourrait prou-
ver le contraire.

La Croix russe officielle, tr£s mal or-
ganisee d'ailleurs, et disposant d'un
personnel trfes restreint, ne portait secours
qu'aux militaires et aux policiers. La fa-

9011 de proceder ä Fegard des civils blesses

etait plus qu'inhumaine. Les blesses

des deux sexes restaient etendus dans les

rues, sur la neige, perissant sans secours,
de froid ou d'hemorragies; les morts de-
meuraient non enleves pendant plusieurs
jours.

En presence de cette situation, la Li-
gue des medecins crea une Croix-Rouge
composee de volontaires. II s'agit non
d'une initiative locale ayant un caractere
de revolte; cette creation fut entreprise

par 1'Office central de la Ligue toute
russienne des medecins, plus connue sous
le nom de Pirogow.

Le general gouverneur de Moscou, Du-
basov, decreta que cette Croix-Rouge vo-
lontaire, qui donnait des soins aux deux

camps, devait etre consideree comme re-
volutionnaire.

Le personnel, les locaux et les voitures
de cette societe philanthropique furent les

qui oublient qu'ils ont l'instrument sous
le bras et qui ne le serrent pas conve-
nablement contre le thorax.

D' M1.

,—c

t revolutions

cibles de la police et de Farmee. Les

cosaques et les dragons battirent les
medecins avec le knout et le fouet en pleine
rue.

Aprfes quoi, le general Dubasov fut -

nomme membre d'honneur de la section
moscovienne de la Croix-Rouge officielle.

Ces details sont pris ä notre confrere,
le Dr Koust Midlovshij, de Moscou, qui
pose la question suivante : faudra-t-il
organiser une Croix noire sur fond rouge?

II nous est impossible de verifier
Fexactitude des assertions du m£decin

moscovite, aussi devons-nous nous abste-

nir de toute critique.
Nous dirons seulement que dans le cas

oü la moitie des faits relates serait vraie,
cette histoire nous paraitrait encore rnons-
trueuse!

Basee sur la fraternite et Fhumanite,
la Croix-Rouge (et tous ceux qui la ser-

veut) doit rester absolument neutre et

s'occuper de tous les blesses sans aucune
distinction de parti ni de nationalite.

Nous aimons ä croire qu'en cas de

revolution sauglante, dans tous les pays
civilises, — malgre les animosites per-
sonnelles ou les haines politiques, — tous
les blesses seraient egalement secourus,
egalemeut aimes.

S'il n'en etait pas aiusi, ce serait une
honte dont rougiraient tous ceux qui
s'occupent de secourisme, et ce serait in-
digne des sentiments qui ont fait naitre
les associations de la Croix-Rouge.
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